
CHRONIQUE. 

Une découverte archéologique fort intéressante vient d'être faite à Feurs 

(Loire), dans le terrain qui sépare la station du chemin de fer et les 

ateliers de la Compagnie : c'est l'ameublement, peut-être le plus complet 

qu'on ait rencontré, d'une famille Gallo-Romaine. 

Nous énumérons : 

i° Deux crémaillères en fer, dont l'une à double chaîne et avec torsades; 

2° Trois coupes en fine poterie rouge, ornées dans leur pourtour do fi 

gurines, d'amours, de lions, de panthères et de trépieds ; 

3° Un plat ou soucoupe également en poterie rouge, puis une espèce de 

,assc peu profonde, ayant sur le bord une tête de lion dont la gueule 

béante servait à l'écoulement du liquide qu'elle pouvait contenir ; 

4° Un instrument en fer ressemblant à une lèchefritte, et porté sur trois 

pieds; 

5° Une petite casserole en cuivre dont le manche à cannelures se ter­

mine en tête de bélier ; 

6° Un flacon carré, en verre blanc, de la contenance d'environ trois quarts 

de litre. 

A ces objets étaient réunis divers ustensiles qui nous racontent les tra­

vaux du possesseur, 

i" Deux haches à lèle large et massive ; elles ont peu d'évasement jus­

qu'au tranchant, qui est de la même largeur que la partie supérieure ; 

2° Un petit marteau disposé pour servir en même temps de tenailles ; 

3" Un ciseau à bois ; 

4° Le marteau et l'enclume dont les faucheurs se servent pour battre et 
profiler le tranchant de leurs faulx ; 

5° Des débris d'instruments de bronze et une clef en fer. 

Voilà bien certainement un ménage pris sur le fait, et qui nous apprend 


